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Toutes les femmes se portent bien
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Nahanni Fontaine,  
ministre des Familles, ministre responsable  
de l’Accessibilité et ministre responsable  
des Femmes et de l’Égalité des genres

Au cours des 30 dernières années, le Manitoba a 
connu certains des taux les plus élevés de femmes, de 
filles, de personnes bispirituelles et de personnes de 
diverses identités de genre autochtones disparues et 
assassinées au Canada. Ma propre communauté, la 
première nation anichinabée de Sagkeeng, détient le 
triste record de la communauté comptant le plus grand 
nombre de cas parmi toutes les premières nations  
au Canada. 

Ces dernières années, la ville de Winnipeg a été fortement 
ébranlée par l’émergence de deux tueurs en série ciblant 
les femmes autochtones. Ce n’est cependant que la pointe 
de l’iceberg. Il reste en effet d’innombrables cas non 
résolus, ce qui évoque la troublante possibilité qu’il y ait 
d’autres tueurs ou que d’autres personnes ayant commis 

ces actes odieux se promènent impunément parmi nous. 
Cela constitue une menace pour la sécurité des femmes, 
des filles,  des personnes bispirituelles et des personnes 
de diverses identités de genre autochtones.

Les femmes, les filles, les personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités de genre autochtones 
sont régulièrement rabaissées, accusées d’être 
responsables de la violence des personnes qui les ciblent 
et délibérément ignorées par la classe dirigeante. Mais 
les Manitobaines et Manitobains ont rejeté le discours  
de haine et de division, inaugurant une nouvelle ère  
de gouvernance. 

Deux événements ont marqué l’aube de cette nouvelle 
ère : l’élection historique de Wab Kinew, le premier 
membre des Premières Nations à être premier ministre 

Message de

Première nation anichinabée de Sagkeeng
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du Manitoba; et la nomination de Bernadette Smith  
et la mienne à titre de ministres, faisant de nous les 
premières femmes des Premières Nations à siéger au 
Cabinet du Manitoba.

Il y a 29 ans, j’ai pris l’engagement sacré de consacrer ma 
vie à la protection des femmes, des filles, des personnes 
bispirituelles et des personnes de diverses identités de 
genre autochtones. Aujourd’hui, Mino’Ayaawag Ikwewag 
marque le point culminant de ce cheminement de toute 
une vie, façonné par la résilience des matriarches et la 
lutte incessante pour notre réconciliation collective.

Mino’Ayaawag Ikwewag est plus qu’une stratégie. Elle 
concrétise l’engagement prioritaire de ce gouvernement 
à l’appui de la sécurité, de la protection et de 
l’autonomisation des femmes, des filles, des personnes 

bispirituelles et des personnes de diverses identités de 
genre autochtones. Il représente des années de lutte 
collective pour notre libération et constitue la réponse 
de ce gouvernement au besoin permanent de justice, de 
sécurité et de dignité pour nos peuples et pour l’ensemble 
de la population manitobaine.

Miigwech,

Nahanni Fontaine 
Ministre des Familles 
Ministre responsable de l’Accessibilité 
Ministre responsable des Femmes et  
de l’Égalité des genres 
Première nation anichinabée de Sagkeeng
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J’ai passé toute ma carrière à 
travailler pour les communautés 
autochtones et j’ai assisté à bien 
des dépossessions, des difficultés, 
des moments de découragement, 
des traumatismes et des tragédies 
sans jamais que personne ne perde 
l’espoir d’un apaisement et d’une vie 
meilleure. Le temps du changement 
est maintenant arrivé.

Et ce changement repose sur le texte 
fondateur de la stratégie provinciale 
Mino’Ayaawag Ikwewag (ou « Toutes 
les femmes se portent bien »). 

Je continue d’être témoin d’histoires 
de résilience, d’actes de bonté, de 
dons et de talents extraordinaires, 
de générosité démesurée et de tant 
d’amour inconditionnel dans nos 
familles, nos communautés et nos 
nations autochtones. 

Cette beauté qui habite nos peuples 
nous donne la force de faire le travail 
nécessaire pour évoluer, réaliser les 
aspirations et induire un changement 
systémique, tout cela dans le but 
ultime de créer une vie meilleure pour 
les femmes, les filles, les personnes 
bispirituelles et les personnes de 
diverses identités de genre des 
Premières Nations ainsi que métisses 
et inuites.

Je suis honorée de travailler pour un 
gouvernement déterminé à accorder 
la priorité à l’autonomisation et à 
la protection des femmes, des filles, 
des personnes bispirituelles et des 
personnes de diverses identités de 
genre autochtones. 

Je suis reconnaissante de pouvoir 
compter sur les conseils de femmes 
et de personnes bispirituelles aux 

talents multiples qui forment le 
Cercle de matriarches alors qu’elles 
continuent de guider le travail que 
nous entreprenons ensemble. 

Le mouvement prend de l’ampleur 
partout au Manitoba, et la stratégie 
Mino’ayaawag Ikwewag ouvre la voie 
à un avenir meilleur pour les femmes, 
les filles, les personnes bispirituelles et 
les personnes de diverses identités de 
genre autochtones de notre province.

Miigwech,

Cora Morgan, 
conseillère spéciale sur les questions des femmes autochtones et secrétaire  
du Comité du Cabinet chargé du dossier des femmes, des filles et des 
personnes bispirituelles autochtones disparues et assassinées et de la lutte 
contre la violence fondée sur le genre

Cora Morgan 
Conseillère spéciale sur les questions  
des femmes autochtones et secrétaire 
du Comité du Cabinet chargé du dossier 
des femmes, des filles et des personnes 
bispirituelles autochtones disparues et 
assassinées et de la lutte contre la  
violence fondée sur le genre 
Première nation anichinabée de Sagkeeng

Message de

Première nation anichinabée de Sagkeeng
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Le rêve et les principes directeurs

Un rêve où les femmes, les filles, 
les personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités  
de genre du Manitoba ont TOUTES  
les moyens de vivre leur vie de  
façon authentique et complète,  
en bénéficiant de possibilités pour  
elles-mêmes et leurs familles et,  
en fin de compte, en étant à l’abri  
de la violence.

Cette première stratégie s’engage 
à faire de ce rêve une réalité. Elle 
est l’aboutissement des efforts 
inlassables des matriarches, des 
dirigeants, des communautés, des 
alliés et des membres des familles 
autochtones touchés par la crise liée 
aux femmes, aux filles, aux personnes 
bispirituelles et aux personnes 
de diverses identités de genre 
autochtones disparues et assassinées.

Elle constitue un engagement sacré 
envers les femmes, les filles, les 
personnes bispirituelles

et les personnes de diverses identités 
de genre autochtones. Amorcée il y 
a des dizaines d’années, elle s’inspire 
d’innombrables rassemblements, 
veillées et commémorations, de la 
mobilisation des matriarches ainsi 
que de l’Enquête nationale sur les 
femmes et les filles autochtones 
disparues et assassinées et des 231 
appels à la justice du rapport final 
issu de l’Enquête.

Mino’Ayaawag Ikwewag est une 
stratégie guidée par le principe 
et la connaissance inhérente que 
les femmes, les filles, les personnes 
bispirituelles et les personnes 
de diverses identités de genre 
autochtones ne sont pas seulement 
des victimes ou des survivantes. 
Elles sont puissantes, résilientes et 
sacrées. Mino’Ayaawag Ikwewag 
demande que toutes les mesures 
prises pour faire face à cette crise 
soient fondées sur la compréhension 

et l’engagement que la sécurité et 
l’autonomisation des femmes, des 
filles, des personnes bispirituelles et 
des personnes de diverses identités 
de genre autochtones doivent être 
prioritaires dans l’intégralité des 
programmes, initiatives, politiques  
et lois.

Plus important encore, Mino’Ayaawag 
Ikwewag rend hommage aux vies 
perdues trop tôt, celles des femmes, 
des filles, des personnes bispirituelles 
et des personnes de diverses identités 
de genre autochtones qui ont été 
volées et assassinées.

Mino’Ayaawag Ikwewag rend 
également hommage aux familles 
des femmes, des filles et des 
personnes bispirituelles autochtones 
disparues et assassinées et aux 
personnes survivantes, ainsi qu’à 
leur quête inlassable de justice et de 
reconnaissance pour leurs proches.

Mino’Ayaawag Ikwewag s’inspire d’un rêve.
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À propos de l’image de la stratégie
L’image de la stratégie, qui représente un papillon,  
incorpore le symbolisme autochtone dans tous ses 
détails. Dans les cultures autochtones, les papillons 
représentent la transformation, la métamorphose, la 
beauté, l’équilibre et la grâce.

Les ailes sont ornées de sauge, de cèdre, de crocus, de 
graines, de lianes, de fleurs, de baies du cœur et de 
bleuets, qui revêtent une grande importance culturelle. 
La sauge et le cèdre sont des remèdes sacrés, le crocus 
qui survit aux rudes hivers annonce les jours meilleurs, 
les bleuets sont synonymes de bien-être, tandis que 
les graines, les lianes, les fleurs et les baies du cœur 
représentent les cycles de vie, la réconciliation et le 
maintien de relations sincères avec la famille  
et la communauté.

La partie inférieure des ailes représente des cheveux qui 
se transforment en eau vive. Les cheveux symbolisent 

l’identité culturelle et le sentiment d’appartenance, tandis 
que l’eau vive est considérée comme sacrée et vitale pour 
la subsistance, les pratiques spirituelles et les modes de 
vie traditionnels des Autochtones.

Le centre qui maintient les ailes ensemble est une rose 
sauvage, habillée de cônes festifs et d’une jupe à rubans 
– elle représente la survie, la vitalité et la guérison, avec 
les différentes cloches du cône symbolisant les personnes 
bispirituelles et les personnes de diverses identités  
de genre.

Cette image symbolise la force et l’unité à puiser dans 
nos racines autochtones et l’importance de se rassembler 
afin de créer le changement pour les femmes, les 
personnes bispirituelles et les personnes de diverses 
identités de genre autochtones, de manière à assurer  
la sécurité et la guérison tout en désarticulant la peur  
et la violence.
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Papillons : 
Transformation, 
métamorphose, 
beauté et grâce.

Graines, vignes,  
fleurs, fraises : 

 Représentation du cycle  
de vie et des générations.  

La fraise enseigne le 
pardon et la paix. La fraise 
nous rappelle également 

la réconciliation et la 
manière d’entretenir des 
relations sincères au sein 
de nos familles et de nos 

communautés.

Bleuets :  
 Reconnus pour 

leur symbolisme 
spirituel et leur 

importance 
culturelle, ils sont 

souvent associés au 
bien-être.

Sauge : 
L’un des quatre 

médicaments sacrés. 
Libère l’esprit troublé 

et élimine l’énergie 
négative.

Cèdre : 
 L’un des quatre 

médicaments sacrés. 
L’arbre de la vie.

Crocus : 
 L’une des premières 
plantes à émerger, 
après avoir survécu 

aux conditions 
hivernales les plus 

rudes. Un signe 
d’espoir pour des 

jours plus chauds et 
plus lumineux.

Cheveux longs :  
Représentent une 
identité culturelle 
forte. Encouragent 
l’estime de soi, le 
respect de soi et 

un bon sentiment 
d’appartenance.

Eau : 
Ressource sacrée pour 

les communautés. 
Depuis des générations, 

les populations 
autochtones dépendent 

de l’eau pour leur 
subsistance, leurs 

pratiques spirituelles 
et leurs connaissances 

traditionnelles.

Rose sauvage : 
Symbole de vie, qui 
représente la survie 
et la vitalité, souvent 
appréciée pour ses 
propriétés curatives 

en médecine 
traditionnelle.

Cônes clinquants : 
La danse de la robe 
à franges a d’abord 

été considérée 
comme une danse 

de guérison. Les 
cônes de différentes 
couleurs symbolisent 

les personnes 
2ELGBTQIA+.
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Œuvre de Jennifer Chartrand, adjointe spéciale de la  
ministre Fontaine, membre de la première nation  
ojibwée de Sandy Bay10
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Le Manitoba,  
un contexte critique

Selon les données de Statistique Canada, les femmes, 
les filles, les personnes bispirituelles et les personnes 
de diverses identités de genre autochtones subissent 
des taux de violence disproportionnés dans toutes 
les catégories, y compris les agressions sexuelles 
autodéclarées, la violence entre partenaires intimes et 
les homicides familiaux. En outre, des recherches menées 
par le Bureau du protecteur des enfants et des jeunes 
du Manitoba indiquent que l’exposition des enfants 
à la violence entre partenaires intimes est associée à 
une augmentation des problèmes de santé mentale, à 
un temps moindre passé à l’école, à un taux plus faible 
d’obtention du diplôme et à des démêlés plus fréquentes 
avec la justice.

Au Manitoba, 81 % des enfants exposés à la violence entre  
partenaires intimes sont autochtones.

Il existe également une corrélation entre la pauvreté 
et la violence. Le recensement de 2021 indique que les 
personnes vivant dans des ménages à faible revenu sont 
plus susceptibles de subir diverses formes de violence et 
d’avoir des démêlés avec la justice en raison de multiples 
facteurs socioéconomiques (p. ex., stress et accès limité 
aux services de soutien). 

Le rapport de 2021 du Canadian Observatory on 
Homelessness sur la situation de l’itinérance au Canada 
indique qu’environ 45 % des personnes en situation 
d’itinérance au Manitoba sont des Autochtones, et une 
grande partie des personnes de ce groupe déclarent être 
des femmes. En outre, un rapport de 2022 du Bureau du 
protecteur des enfants et des jeunes du Manitoba note 
que les jeunes autochtones qui quittent le système de 
protection de l’enfance (dont ils représentent plus de 

Le Manitoba est souvent considéré comme le « point zéro » en ce qui concerne les femmes, les filles 
et les personnes bispirituelles autochtones disparues et assassinées. Toutes les collectivités de la 
province continuent de vivre et de ressentir profondément la violence systémique et structurelle 
héritée du colonialisme et des pratiques patriarcales. Ces systèmes et structures intrinsèquement 
violents ont une incidence directe sur la sécurité et le bien-être des femmes, des filles, des personnes 
bispirituelles et des personnes de diverses identités de genre autochtones, avec de nombreuses 
conséquences néfastes et négatives. Il faut souligner que ces effets négatifs ne remettent 
aucunement en question la force, le courage, la ténacité, les réalisations et les réussites individuelles 
et collectives des femmes, des filles, des personnes bispirituelles et des personnes de diverses 
identités de genre autochtones. 
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90 %) sont souvent confrontés à des taux plus élevés 
d’itinérance et d’instabilité en matière de logement. Cette 
tendance est attribuée à des problèmes systémiques tels 
que le manque de services d’accompagnement dans la 
transition et l’insuffisance des ressources, ainsi qu’aux 
conséquences historiques et actuelles du colonialisme.

Les femmes, les filles, les personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités de genre autochtones 
restent surreprésentées au sein du système de justice 
pénale en raison de l’insécurité du logement, de 
l’itinérance et de la pauvreté. L’étude documentaire 
de 2020 sur l’état des besoins en matière de logement 
et l’itinérance parmi les femmes au Canada souligne 
que les facteurs socioéconomiques tels que la pauvreté, 
l’itinérance, les dépendances et les problèmes de santé 

mentale qui touchent les femmes, les filles, les personnes 
bispirituelles et les personnes de diverses identités de 
genre autochtones sont profondément enracinés dans les 
traumatismes intergénérationnels. 

Si l’on adopte une optique intersectionnelle, il est clair 
que l’intersectionnalité exacerbe ces problèmes, qui 
contribuent tous à augmenter le risque de subir des 
violences. De ce fait, les personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités de genre vivant dans des 
zones rurales ou isolées et les personnes handicapées 
subissent la violence entre partenaires intimes, 
l’itinérance et la pauvreté à des taux exponentiellement 
plus élevés.
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Le chemin : Mino’Ayaawag Ikwewag
La stratégie Mino’Ayaawag Ikwewag a été élaborée 
en tenant compte des femmes manitobaines de 
toutes identités de genre, de toutes ethnies et de tous 
milieux. Cette stratégie reconnaît que la guérison, 
l’autonomisation et la sécurité ne sont pas seulement 
un besoin pour les femmes, les filles, les personnes 
bispirituelles et les personnes de diverses identités 
de genre autochtones, mais pour l’ensemble des 
femmes, filles et personnes de diverses identités de 
genre.  Toutes les femmes, les filles et les personnes 
bispirituelles du Manitoba méritent le bien-être et  
la sécurité. 

En mars 2024, la ministre Fontaine a annoncé la création 
du premier Cercle de matriarches du Manitoba, qui 
contribuera à guider le travail sacré de protection et 
d’autonomisation des femmes, des filles, des personnes 
bispirituelles et des personnes de diverses identités 
de genre autochtones. Le Cercle de matriarches est 
composé d’un groupe divers de femmes, de jeunes et de 
personnes de diverses identités de genre afroautochtones, 
anichinabées, anishininew, cries, dakotas, dénées, inuites 
et métisses accomplies. Il s’agit de gardiennes du savoir, 
d’auteures, d’artistes, de comédiennes, d’athlètes et de 
conteuses qui ont de l’expérience dans les domaines de la 
justice, de la santé et des services sociaux. Ces matriarches 
apportent l’expertise de toute une vie, acquise au fil 
d’années de pratique et de défense des droits.

Le Cercle de matriarches a joué un rôle essentiel dans 
l’élaboration de Mino’Ayaawag Ikwewag. La vision de la 
sécurité et du bien-être qu’il porte est ancrée dans les 
enseignements traditionnels et tient compte des quatre 
domaines clés de la vie : physique (corps), mental (esprit), 
émotionnel (cœur) et spirituel (esprit). Les dix piliers de 
Mino’Ayaawag Ikwewag ont été établis à partir de cette 
vision et de ces enseignements et autour des thèmes 
d’accès à la culture, au développement économique,  
à l’éducation, à la sécurité alimentaire, aux services de 
santé, à des collectivités saines, au logement, à la justice 
et à la sécurité, au transport et au leadership  
des matriarches.

Ensemble, ces piliers constituent la base de la stratégie 
du Manitoba pour faire face à la crise nationale liée 
aux femmes, aux filles et aux personnes bispirituelles 
autochtones disparues et assassinées. La résolution de 
ces problèmes critiques est également essentielle à la 
réalisation du rêve de Mino’Ayaawag Ikwewag. 

Les mécanismes et les processus spécifiques nécessaires 
à ce travail ne peuvent être mis en place qu’au prix 
d’un dialogue et d’une collaboration continus. Le 
gouvernement du Manitoba s’est engagé à l’égard de 
ce processus et veut donner aux personnes alliées, aux 
partenaires et aux gens les moyens d’aider les femmes, 
les filles, les personnes bispirituelles et les personnes de 
diverses identités de genre autochtones à réaliser leurs 
rêves grâce à cette stratégie.
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Les piliers qui 
balisent le chemin
Les piliers identifiés dans la présente 
stratégie sont depuis longtemps reconnus 
par les défenseurs des droits, les membres 
des familles et les personnes survivantes 
de la violence lors de discussions, de 
consultations et d’autres forums divers 
comme domaines prioritaires appelant 
une attention urgente afin d’encourager 
et de protéger les femmes, les filles, les 
personnes bispirituelles et les personnes de 
diverses identités de genre autochtones.

Mino’Ayaawag Ikwewag demande une 
action immédiate, en reconnaissant qu’un 
changement durable passe par une action 
cohérente, des ressources adéquates et une 
volonté  politique établie.

Cette stratégie couvre la période allant de 
2024 à 2028 et met l’accent sur des actions 
à court terme qui contribueront à des 
solutions à long terme.



PILIER 1 : 
Accès à la culture 
Pour favoriser l’épanouissement des femmes,  
des filles, des personnes bispirituelles et des 
personnes de diverses identités de genre 
autochtones, celles-ci doivent disposer d’un réel 
accès à la culture. Elles pourront ainsi renforcer 
leur résilience, leur santé, leur bien-être et leur 
autonomie. Hors de la culture, leurs rêves et leurs 
objectifs demeurent inaccessibles.

Qu’elles vivent dans des collectivités urbaines,  
rurales ou du Nord, les femmes, les filles, les personnes 
bispirituelles et les personnes de diverses identités 
de genre autochtones méritent d’avoir un réel accès 
aux activités et aux enseignements culturels qui sont 
essentiels à la guérison et à l’affirmation de leur 
identité en tant que personnes fortes, résilientes et 
influentes. Le gouvernement du Manitoba améliorera 
prioritairement l’accès aux possibilités d’apprentissage 
inspiré de la terre, aux cérémonies, aux gardiens 
du savoir et aux aînés. Ces programmes, initiatives 
et politiques sont conçus pour prévenir l’érosion de 
l’identité culturelle, de la langue et des systèmes de  
connaissances autochtones.

PILIER 2 : 
Développement économique 
Lorsque les Autochtones bénéficient d’un soutien 
culturel et sûr au travail, que ce soit dans les petites 
entreprises, les métiers, le milieu universitaire, 
le secteur de la santé, les services essentiels, 
en tant qu’entrepreneurs ou dans des postes de 
haute direction dans le secteur privé ou public, ils 
s’épanouissent dans ces secteurs et y contribuent 
de manière notable. 

Le gouvernement du Manitoba s’est engagé à 
accroître les possibilités de liberté économique pour 
les femmes, les filles, les personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités de genre autochtones 
au moyen de programmes et de politiques adaptés.

La liberté financière ne se limite pas à gagner un 
salaire; elle consiste à prendre en main sa vie et son 
avenir. La libération et l’autonomisation des femmes 
autochtones sont inextricablement liées à leur 
participation au développement économique et  
à l’atteinte de l’indépendance financière.
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PILIER : 3 
Études
Les femmes, les filles, les personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités de genre autochtones 
ont le droit d’accéder à une éducation de qualité, 
quel que soit leur lieu de résidence au Manitoba. Les 
personnes autochtones brisent les barrières du système 
d’éducation et accèdent à des professions de divers 
domaines (médecine, soins infirmiers, enseignement, 
génie, droit, littérature, etc.), pavant la voie aux 
prochaines générations.

La sécurité culturelle et le lien avec les langues, 
les coutumes et les systèmes de connaissances 
traditionnels sont essentiels à leur réussite dans les 
milieux d’apprentissage. Le gouvernement du Manitoba 
augmentera les possibilités d’éducation afin de s’assurer 
que les femmes, les filles, les personnes bispirituelles et 
les personnes de diverses identités de genre autochtones 
s’épanouissent dans leur parcours éducatif.
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PILIER 5 : 
Services de santé 
Mino’Ayaawag Ikwewag vise à améliorer 
l’accessibilité, la réactivité et la pertinence 
culturelle des services de santé pour les femmes, les 
filles, les personnes bispirituelles et les personnes 
de diverses identités de genre autochtones au 
Manitoba. Pour améliorer les résultats sur la santé, 
les services de santé doivent accorder la priorité à 
la sécurité et au savoir-faire culturel, qu’il s’agisse 
de répondre aux besoins courants ou de faire face 
aux aléas de la vie.

PILIER 4 : 
Sécurité alimentaire
La sécurité alimentaire est essentielle au bien-être des 
femmes, des filles, des personnes bispirituelles et des 
personnes de diverses identités de genre autochtones.  
L’accès aux médecines culturelles, aux aliments 
traditionnels et aux pratiques de récolte et de chasse 
autochtones et la participation aux pratiques agricoles 
doivent être protégés et encouragés afin de garantir le 
sain développement de ces personnes.

Le gouvernement du Manitoba collaborera avec tous 
les partenaires pour donner aux femmes, aux filles, aux 
personnes bispirituelles et aux personnes de diverses 
identités de genre autochtones les moyens de contrer 
l’insécurité alimentaire grâce à des initiatives de soutien 
individuelles et collectives.
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PILIER 6 : 
Communautés saines
Les femmes, les filles, les personnes bispirituelles 
et les personnes de diverses identités de genre 
autochtones méritent des collectivités sûres et 
saines. Les enseignements culturels, la réunification 
des familles, l’accès des jeunes à des sports, le 
renforcement de la capacité des organisations 
autochtones à but non lucratif et les mesures pour 
garantir la sécurité des personnes vivant dans 
des relations de maltraitance sont des actions qui 
contribuent à la mise en place de communautés 
saines. Cela suppose un changement systémique au 
sein des services à l’enfance et à la famille afin que 
soit mieux reconnue la force des femmes, des filles, 
des personnes bispirituelles et des personnes de 
diverses identités de genre autochtones. 

De plus, des collectivités saines permettent également  
aux hommes et aux garçons de s’engager dans la 
lutte contre la violence à l’égard de ces groupes et de 
promouvoir des modèles positifs.

PILIER 7 : 
Logement
Les femmes, les filles, les personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités de genre autochtones 
méritent des logements stables, sûrs et accessibles partout 
au Manitoba. Cela comprend notamment l’accession à la 
propriété, des locations abordables, des maisons avec de 
l’espace pour les familles, des refuges sûrs et des logements  
de transition. L’indépendance économique est un facteur  
de protection crucial qui favorise le bien-être et la 
prospérité future. 

Le gouvernement du Manitoba collaborera avec des 
partenaires pour veiller à ce que les initiatives de 
logements répondent aux besoins des femmes, des filles, 
des personnes bispirituelles et des personnes de diverses 
identités de genre autochtones.
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PILIER 9 : 
Transport
Les femmes, les filles, les personnes bispirituelles et les personnes de 
diverses identités de genre autochtones s’appuient sur les transports 
publics et privés pour leurs besoins quotidiens. Les systèmes de 
transport de la province doivent être sûrs et accessibles, y compris 
les abribus, les services de covoiturage et les taxis. Il faut prêter 
une attention particulière aux options de transport dans les régions 
rurales, du Nord et isolées afin de garantir la protection des femmes, 
des filles, des personnes bispirituelles et des personnes de diverses 
identités de genre autochtones.

PILIER 10 : 
Leadership des matriarches
Le leadership des matriarches autochtones a toujours  
été essentiel à la santé et au bien-être des familles et des 
collectivités autochtones. Cette stratégie met en relief la  
nécessité de restaurer le rôle des matriarches et de leur  
donner les moyens d’assumer ce rôle, en améliorant les  
possibilités de visibilité et de reconnaissance de 
 leurs contributions. 

Les femmes, les filles, les personnes bispirituelles et les  
personnes de diverses identités de genre autochtones méritent  
de pouvoir se faire guider par des matriarches et de bénéficier  
de modèles positifs et de récits de partage d’enseignements.  
Les matriarches jouent un rôle clé dansla préservation et la  
célébration des traditions, ainsi que dans la réponse à la violence 
latérale qui va à l’encontre de ces réalisations.

PILIER 8 : 
Justice et sécurité
Les femmes, les filles, les 
personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités 
de genre autochtones sont 
surreprésentées dans le système 
de justice pénale. La présente 
stratégie soutiendra la réforme 
du système judiciaire, notamment 
en augmentant le soutien aux 
victimes, en améliorant l’accès 
aux politiques et aux programmes 
et en renforçant la formation 
sur conséquences liées aux 
pensionnats autochtones, à la 
misogynie, au racisme et aux 
systèmes patriarcaux. 

Il faut donc offrir des soutiens 
culturels tout au long du processus 
de justice, y compris au moment 
de la réinsertion et à la sortie 
du système. La protection et 
l’autonomisation des femmes, des 
filles, des personnes bispirituelles et 
des personnes de diverses identités 
de genre autochtones doivent être 
au centre de tous les aspects de la 
réforme du système judiciaire.
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Conclusion
La vision de Mino’Ayaawag Ikwewag 
est un futur où toutes les femmes, les 
filles, les personnes bispirituelles et les 
personnes de diverses identités de genre 
autochtones du Manitoba se sentiront 
en sécurité, seront indépendantes et 
pourront mener une vie épanouie et 
riche en possibilités, aussi bien pour elles-
mêmes que pour leur famille.

Mino’Ayaawag Ikwewag se distingue des 
stratégies passées en adoptant les façons 
d’être, de connaître et d’apprendre des 
peuples autochtones. Elle privilégie une 
approche globale des expériences, des 
forces, des enseignements, des cultures et 
des traditions des femmes, des filles, des 
personnes bispirituelles et des personnes 
de diverses identités de  
genre autochtones.

Elle reconnaît les années de dévouement 
et de travail acharné réalisé par les 
Manitobains autochtones et non 
autochtones pour susciter une prise 
de conscience et un changement 
transformationnel. 

Mino’Ayaawag Ikwewag veille à ce que les 
voix des communautés soient entendues 
et placées au centre des politiques 
gouvernementales, tout en faisant en 
sorte que les actions continuent d’évoluer 
en fonction des besoins et des priorités 
des communautés.

Mino’Ayaawag Ikwewag incarne la 
croyance selon laquelle l’épanouissement 
des femmes, des filles, des personnes 
bispirituelles et des personnes de diverses 
identités de genre autochtones profite à 
l’ensemble de la population manitobaine.




